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luent, mais si légèrement ! Dans les hôtels, je mange dans
ma chambre, jamais à table d'hôte, ni même à part dans
la salle commune. La nuit un de mes gardiens ferme en-
tièrement ma porte au verrou. Le jour la surveillance n'est
ni moins gênante ni moins odieuse. On ne me perd pas
de vue un seul instant. Bref, je suis un prisonnier traité
avec égards ; comme qui dirait un prisonnier politique.

Dans un gros bourg du Poitou, où nous nous arrêtâmes
pour dîner et changer de chevaux, je rencontrai à la porte
de l'auberge un mendiant très-âgé, à la figure honnête, qui
me demanda l'aumône. Je mis la main dans ma poche
pour y prendre ma bourse. Hélas I ma bourse était vide,
absolument vide. L'héritier des Puyjoubert n'avait pas un
sou à donner à un pauvre. je rougis, balbutiai et m'ex-
cusai. Mes deux gardiens virent mon embarras ; il me
sembla même qu'un des deux riait méchamment. J'eus l'idée
de leur demander de l'argent ; je n'osai pas, de peur de
m'exposer à un refus plus humiliant que tout le reste. Pour
que ma mère eût donné ordre de me traiter ainsi, il fallait
qu'elle fût bien mécontente. Mais peut-être n'avait-elle or-
donné rien de semblable. C'étaient mes gardiens qui dé-
passaient la rigueur de leur consigne pour le plaisir de
m'humilier. 'Ah ! si je croyais cela !
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TROIS MAISONS A VENIRE
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J. ULRIC FOUCHER, Marchand de Pianos, Harmo-
noniums, Moulins à Coudre, etc., Rue Notre-Dame,

JOLIE TTE.

N. I. CHARLAND, Tailleur, Vis-à-vis le Bureau et
Résidence de B. Vézina et D. Désormiers, Ecr., No-

taires, Joliette.

A. DELISLE, Libraire et Relieur, Place-Bourget, près le
• Bureau du Télégraphe, Joliette.

C. H. B. LEPROHON, Agent pour les
" ASSURANCE AGRICOLE DU CANADA"

(Contre le Feu et le Tonnerre) et " LA ROYALE CANA-
DIENNE (Assurance contre le Feu)
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N. B.-M. Leprohon vendra aux conditions les plus fa-
ciles Chaux, Pierre, Sable.

C. P. CHARLAND, AvOCAT. Bureau -
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M. CHAR.AND suivra lCs Circuits de Montcalm, B3er
thier et L'Assomption.

P. ST. JEAN, Maieliand de Chaussure5
RUE MANSEA U-JOLIETTE

J. B. BASINAIS, Marchand de meubleS
Coin des Rues St Barthélemny et De Lanaudière
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J. B. LAURION,Plombeur et Ferblantier
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